
 

Semaine du 07 au 14  mai 2017 

Paroisse Notre-Dame de l’Assomption de BOUGIVAL 
1, Rue de la croix aux vents 78380 BOUGIVAL 

e-mail : eglisebougival@free.fr     tél : 01.39.69.01.50  ou  06.70.35.10.56   
site et informations de la paroisse www.paroissebougival.fr 

 Secrétariat et Accueil: Mardi-Mercredi-Vendredi de 9h30 à 12h00 et Jeudi de 16h à 18h. 

___________________________________________ 
 

 

A toute fin utile.... voici l’oraison du missel quand on célèbre la messe pour son pays... 

 Dieu qui veilles sur notre monde, 

 regarde le pays où tu nous as donné de vivre ; 

 accorde à tous ses habitants de rechercher le bien commun,  

 à ceux qui nous gouvernent de le faire avec sagesse, 

 afin qu’il y ait parmi nous plus de justice 

 et dans le monde entier plus de bonheur et de paix. 

 Par Jésus le Christ notre Seigneur. 
 

INFOS DIVERSES 
 

 Mardi 09 mai à 10h00 : seront célébrées les obsèques de Mme Marcelle MOOR 

 Vendredi 12 mai: comme tous les vendredis, chapelet après la messe de 09h00.  

 Vendredi 12 mai: à 15h00 : seront célébrées les obsèques de Mme Catherine DROUET 

 Vendredi 12 mai à 20h30 : réunion de préparation au baptême pour les parents demandant ce sacrement 
pour leur petit enfant. Maison paroissiale, 1, rue St Michel à Bougival. 

 Samedi 13 mai : N.D de Fatima. Pas de messe à 09h. Messe et procession à 18h00 

 Dimanche 14 mai : les enfants du collège Ste Thérèse feront leur 1ère communion à la messe de 11h00. 

 Dimanche 14 mai : à 16h sera baptisée Aliénor MALPHETTES. 

 Dimanche 14 mai : PREPARATION A LA 1ère COMMUNION : rdv à 16h30 - 17h45  au presbytère. Etre bien 
à l’heure ! Apporter de quoi écrire et livret à jour. Pour ceux qui n’auront pu aller à la messe le matin, messe à 18h. 

 

Attention : lundi 08 mai exceptionnellement pas de messe 
 
 

Confessions :   
 Une demi-heure avant chaque messe de 

semaine du lundi au samedi inclus. 
 

Secrétariat : 
Mardi : 9h30-12h00     
Mercredi : 9h30-11h30        
Jeudi : 16h00-18h00       
Vendredi : 9h30 -11h30 
 
Pour info, on peut télécharger les feuilles de 
semaine et les homélies sur le site de la 
paroisse. On peut aussi retrouver le site de la 
paroisse sur téléphone portable. Pour 
installer l’application : dans safari, ouvrir 
l'adresse : http://celul.fr/1fh.  
  

 

 

A VOS AGENDAS : le Clocher en fête 2017 aura lieu le 24 septembre prochain ! 
 

Autour de notre traditionnelle brocante, nous retrouverons sur le parvis des animations pour les 
enfants (maquillage, spectacle de marionnettes, jeux en bois) mais aussi des temps de louange et 
d'adoration dans l'église ; un concert d'orgue et bien sûr notre buvette et notre flash mob si attendu... 
 

Comme chaque année, cette journée sera un temps fort pour notre paroisse, nous avons besoin de 
vous tous pour sa réussite. Vous pouvez d'ores et déjà proposer vos services en envoyant un mail à 
clocherenfetebougival@gmail.com 
 

Mais nous avons une mission urgente pour vous : approvisionner notre brocante. 
C'est la période idéale pour trier et ranger... Nous recherchons des vêtements d'enfants et d'adultes 
en bon état, des jouets, des livres d'enfants, des bibelots de valeur... Une communication spéciale et 
détaillée vous sera faite dans les prochaines semaines, notamment pour les heures et dates 
auxquelles vous pourrez effectuer vos dépôts. N'hésitez pas à en parler autour de vous. 
 

Fabienne de La Serre et Mayeul Aymer, responsables du clocher en fête 2017 

Lundi 08/05 Exceptionnellement : pas de messe 

Mardi 09/05 09h00  Férié du temps pascal Messe pour une intention particulière 

Mercredi 10/05 18h30  Férié du temps pascal Messe pour une intention particulière 

Jeudi 11/05 07h00   Férié du temps pascal Messe pour une intention particulière 

 18h30 ‘’ Messe pour Henriette BARILLI 

Vendredi 12/05 09h00 Férie du temps pascal Messe pour une intention particulière 

Samedi 13/05 18h00 Notre Dame de Fatima Messe pour une intention particulière 

Dimanche 14/05 09h30 5èmeDimanche de Pâques Messe pour une intention particulière 

 11h00 ‘’ 
Messe pour Gaston DE 

PONCHALON 

 18h00  Messe pro populo 

mailto:eglisebougival@free.fr
http://celul.fr/1fh
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ANNÉE JUBILAIRE DE FATIMA 1917-2017 

 

 
 
 
Concession d’Indulgence Plénière  
Afin de célébrer dignement le centième anniversaire des Apparitions de Fatima, par mandat du Pape François, il est accordé, avec 
l’indulgence plénière inhérente, une Année Jubilaire, du 27 novembre 2016 jusqu’au 26 novembre 2017.  
 
L’indulgence plénière du jubilé est accordée :  
 
a) aux fidèles qui visitent en pèlerinage le Sanctuaire de Fatima, y participant dévotement à une célébration 
ou à une prière en honneur de la Vierge Marie, qui prient la prière du Notre- Père, qui récitent le symbole de la 
foi (Credo) et invoquent Notre Dame de Fatima ;  
 
b) aux fidèles qui visitent dévotement une statue de Notre-Dame de Fatima solennellement exposée à la 
vénération publique dans une église, chapelle ou lieu approprié, dans les dates anniversaires des 
apparitions (le 13 de chaque mois, de mai à octobre 2017), y participant dévotement à une célébration 
ou à une prière en honneur de la Vierge Marie, qui récitent le Notre-Père et le symbole de la foi (Credo) 
et invoquent Notre-Dame de Fatima ;  
 
c) aux fidèles qui, étant empêchés de se déplacer, pour des raisons d’âge, d’une maladie ou d’autre cause 
grave, s’unissent spirituellement aux célébrations jubilaires, devant une petite statue ou image de Notre-Dame de 
Fatima, les jours des apparitions, à condition d’être repentis de tous leurs péchés et d’avoir l’intention de réaliser, 
dès qu’ils le peuvent, les trois conditions énoncées ci-dessous, en offrant en toute confiance à Dieu 
miséricordieux par Marie leurs prières et douleurs, ou les sacrifices de leurs propres vies.  
 
Pour obtenir l’indulgence plénière, les fidèles, vraiment pénitents et animés par la charité, doivent se 
conformer rituellement aux conditions suivantes : la confession sacramentelle, la communion eucharistique et la 
prière pour les intentions du Saint Père.  

 

Prière jubilaire de consécration 
 
Salut, ô Mère du Seigneur,  
Vierge Marie, Reine du Rosaire de Fatima !  
Tu es bénie entre toutes les femmes,  
tu es l’image de l’Église revêtue de la lumière pascale,  
tu es l’honneur de notre peuple,  
tu es le triomphe sur l’empreinte du malin.  
Prophétie de l’Amour miséricordieux du Père,  
Éducatrice de l’Annonce de la Bonne Nouvelle du Fils,  
Signe du feu ardent de l’Esprit Saint, enseigne-nous,  
dans cette vallée de joies et de douleurs,  
les vérités éternelles que le Père révèle aux tout-petits.  
Montre-nous la force de ton manteau protecteur.  
Dans ton Cœur Immaculé sois le refuge des pécheurs  
et le chemin qui conduit jusqu’à Dieu.  
Uni/e à mes frères, dans la foi, l’espérance et l’amour,  
à toi je me confie.  
Uni/e à mes frères, par ton intercession,  
je me consacre à Dieu,  
ô Vierge du Rosaire de Fatima.  
Et enfin, enveloppé/e dans la lumière  
qui jaillit de tes mains,  
je rendrai gloire au Seigneur  
pour les siècles des siècles. Amen. 



DIMANCHE DES VOCATIONS........ 

Le séminaire du diocèse continue de fêter ses 10 ans de réouverture... 
 

Tout au long de l’année, comme vous l’avez sans doute déjà noté, le séminaire organise 
divers temps forts dont le denier fut les 22/23 avril la veillée de prière et d’action de grâces avec les séminaristes à la 
cathédrale. 
 

Prochain temps fort : 14 mai 2017 – 1ères Foulées du Séminaire -----   Courir pour les vocations 

Relevez le défi. De 14h30 à 17h30 sur les berges de Seine de Chatou. Le parcours fait 9 kilomètres. Venir en équipe 
de 6 coureurs pour représenter sa paroisse ou son mouvement. La remise des prix est à 17h au Séminaire de 
Versailles. Il est encore temps de s’inscrire si vous arrivez à constituer une équipe. (Infos sur internet et facebook)  
 

 

Message du pape François  

pour la Journée mondiale de prière pour 

les vocations 2017 
 

Poussés par l'Esprit pour la mission 
 

Chers frères et sœurs, 

Au cours des années passées, nous avons eu l’occasion de réfléchir sur deux aspects qui concernent la vocation 

chrétienne : l’invitation à ‘‘sortir de soi’’ pour se mettre à l’écoute de la voix du Seigneur et l’importance de la 

communauté ecclésiale en tant que lieu privilégié où l’appel de Dieu naît, s’alimente et s’exprime. 
 

À présent, à l’occasion de la 54ème Journée Mondiale de Prière pour les Vocations, je voudrais m’arrêter sur la 

dimension missionnaire de l’appel chrétien. Celui qui s’est laissé attirer par la voix de Dieu et s’est mis à la suite 

de Jésus découvre bien vite en soi l’irrésistible désir de porter la Bonne Nouvelle à ses frères, à travers 

l’évangélisation et le service de la charité. Tous les chrétiens sont constitués missionnaires de l’Évangile ! Le 

disciple, en effet, ne reçoit pas le don de l’amour de Dieu pour une consolation privée ; il n’est pas appelé à porter 

lui-même ni à défendre les intérêts d’une entreprise ; il est simplement touché et transformé par la joie de se sentir 

aimé de Dieu et il ne peut pas garder cette expérience pour lui-même : « La joie de l’Évangile qui remplit la vie de 

la communauté des disciples est une joie missionnaire ». (Exhort. ap. Evangelii gaudium, n. 21) 

 

L’engagement missionnaire, par conséquent, n’est pas quelque chose qu’on va ajouter à la vie chrétienne, comme 

s’il s’agissait d’un ornement, mais au contraire, il est situé au cœur de la foi même : la relation avec le Seigneur 

implique le fait d’être envoyé dans le monde comme prophète de sa parole et témoin de son amour. 

Même si nous expérimentons en nous beaucoup de fragilité et que nous pouvons parfois nous sentir découragés, 

nous devons élever la tête vers Dieu, sans nous laisser écraser par le sentiment d’inadéquation ou sans céder au 

pessimisme, qui fait de nous des spectateurs passifs d’une vie fatiguée et routinière. Il n’y a pas de place pour la 

crainte : c’est Dieu lui-même qui vient purifier nos ‘‘lèvres impures’’, en nous rendant aptes pour la mission : « 

Ta faute est enlevée, ton péché est pardonné. J’entendis alors la voix du Seigneur qui disait : ‘‘Qui enverrai-je ? 

qui sera notre messager ?’’ Et j’ai répondu : ‘‘Me voici : envoie-moi !’’ » (Is 6, 6-8). 

 

Chaque disciple missionnaire sent dans son cœur cette voix divine qui l’invite à 

‘‘passer’’ au milieu des gens, comme Jésus, ‘‘en guérissant et faisant du bien’’ à tous 

(cf. Ac 10, 38). J’ai déjà eu l’occasion de rappeler, en effet, qu’en vertu du baptême, chaque 

chrétien est un ‘‘christophe’’, c’est-à-dire ‘‘quelqu’un qui porte le Christ’’ à ses 

frères (cf. Catéchèse, 30 janvier 2016). Cela vaut de manière particulière pour ceux qui sont appelés à 

une vie de consécration spéciale et également pour les prêtres, qui ont généreusement 

répondu : ‘‘Me voici, Seigneur, envoie-moi !’’. Avec un enthousiasme missionnaire 

renouvelé, ils sont appelés à sortir des enceintes sacrées du temple, pour permettre à la tendresse de Dieu de 

déborder en faveur des hommes (cf. Homélie de la Messe chrismale, 24 mars 2016). L’Église a besoin de prêtres ainsi : confiants et 

sereins pour avoir découvert le vrai trésor, anxieux d’aller le faire connaître à tous avec joie (cf. Mt 13, 44) ! 

Certes, nombreuses sont les questions qui surgissent lorsque nous parlons de la mission chrétienne : que 

signifie être missionnaire de l’Évangile ? Qui nous donne la force et le courage de l’annonce ? Quelle est la 

logique évangélique dont s’inspire la mission ? À ces interrogations, nous pouvons répondre en contemplant trois 

scènes de l’Évangile : le début de la mission de Jésus dans la synagogue de Nazareth (cf. Lc 4, 16-30) ; le chemin que 

parcourt le Ressuscité aux côtés des disciples d’Emmaüs (cf. Lc 24, 13-35) ; enfin, la parabole de la semence (cf. Mc 4, 26-27). 

 



Jésus est oint par l’Esprit et envoyé. Être disciple missionnaire signifie participer activement à la mission du 

Christ, que Jésus lui-même décrit dans la synagogue de Nazareth : « L’Esprit du Seigneur est sur moi parce que le 

Seigneur m’a consacré par l’onction. Il m’a envoyé porter la Bonne Nouvelle aux pauvres, annoncer aux captifs 

leur libération, et aux aveugles qu’ils retrouveront la vue, remettre en liberté les opprimés, annoncer une année 

favorable accordée par le Seigneur » (Lc 4, 18-19). C’est aussi notre mission : être oints par l’Esprit et aller vers nos 

frères annoncer la Parole, en devenant pour eux un instrument de salut. 
 

Jésus se joint à notre chemin. Face aux questions qui émergent du cœur de l’homme et aux défis qui surgissent 

de la réalité, nous pouvons éprouver une sensation d’égarement et sentir un manque d’énergies et d’espérance. Il y 

a le risque que la mission chrétienne apparaisse comme une pure utopie irréalisable ou, en tout cas, comme une 

réalité qui dépasse nos forces. Mais si nous contemplons Jésus ressuscité, qui marche aux côtés des disciples 

d’Emmaüs (cf. Lc 24, 13-15), notre confiance peut être ravivée ; dans cette scène évangélique, nous avons une authentique 

‘‘liturgie de la route’’, qui précède celle de la Parole et du Pain rompu et nous fait savoir que, à chacun de nos pas, 

Jésus est à nos côtés ! Les deux disciples, blessés par le scandale de la Croix, sont en train de retourner chez eux 

en parcourant la voie de l’échec : ils portent dans leur cœur une espérance brisée et un rêve qui ne s’est pas 

réalisé. En eux, la tristesse a pris la place de la joie de l’Évangile. Que fait Jésus ? Il ne les juge pas, il parcourt la 

même route qu’eux et, au lieu d’élever un mur, il ouvre une nouvelle brèche. Lentement, il transforme leur 

découragement, il rend brûlants leurs cœurs et ouvre leurs yeux, en annonçant la Parole et en rompant le Pain. De 

la même manière, le chrétien ne porte pas seul l’engagement de la mission, mais dans les fatigues et dans les 

incompréhensions, il fait aussi l’expérience que « Jésus marche avec lui, parle avec lui, respire avec lui, travaille 

avec lui. Il ressent Jésus vivant avec lui au milieu de l’activité missionnaire » (Exhort. ap. Evangelii gaudium, n. 266).  

 

Jésus fait germer la semence. Enfin, il est important d’apprendre de l’Évangile le style de l’annonce. Souvent, en 

effet, même avec les meilleures intentions, il peut arriver de céder à une certaine frénésie du pouvoir, au 

prosélytisme ou au fanatisme intolérant. L’Évangile, au contraire, nous invite à rejeter l’idolâtrie du succès et de 

la puissance, la préoccupation excessive pour les 

structures, et une certaine anxiété qui répond plus à un 

esprit de conquête qu’à l’esprit du service. La 

semence du Royaume, bien que petite, invisible et 

parfois insignifiante, grandit silencieusement grâce à 

l’œuvre incessante de Dieu : « Il en est du règne de 

Dieu comme d’un homme qui jette en terre la semence 

: nuit et jour, qu’il dorme ou qu’il se lève, la semence 

germe et grandit, il ne sait comment » (Mc 4, 26-27). Voilà 

notre première confiance : Dieu dépasse nos attentes et il nous surprend par sa générosité, en faisant germer 

les fruits de notre travail au-delà des calculs de l’efficacité humaine. 

Par cette confiance évangélique, nous nous ouvrons à l’action silencieuse de l’Esprit, qui est le fondement de la 

mission. Il ne peut jamais y avoir de pastorale vocationnelle ni de mission chrétienne sans la prière assidue et 

contemplative. En ce sens, il faut alimenter la vie chrétienne par l’écoute de la Parole de Dieu et, surtout, prendre 

soin de la relation personnelle avec le Seigneur dans l’adoration eucharistique, ‘‘lieu’’ privilégié de la rencontre 

avec Dieu. 

C’est cette intime amitié avec le Seigneur que je désire vivement encourager, surtout pour implorer du ciel de 

nouvelles vocations au sacerdoce et à la vie consacrée. Le peuple de Dieu a besoin d’être guidé par des pasteurs 

qui consacrent leur vie au service de l’Évangile. C’est pourquoi je demande aux communautés paroissiales, 

aux associations et aux nombreux groupes de prière présents dans l’Église : contre la tentation du 

découragement, continuez à prier le Seigneur d’envoyer des ouvriers à sa moisson et de nous donner des 

prêtres amoureux de l’Évangile, capables d’être proches de leurs frères et d’être, ainsi, un signe vivant de 

l’amour miséricordieux de Dieu. 

Chers frères et sœurs, aujourd’hui encore, nous pouvons retrouver l’ardeur de l’annonce et proposer, surtout aux 

jeunes, la sequela du Christ. Face à la sensation répandue d’une foi fatiguée ou réduite à de purs ‘‘devoirs à 

accomplir’’, nos jeunes ont le désir de découvrir l’attrait toujours actuel de la figure de Jésus, de se laisser 

interroger et provoquer par ses paroles et par ses gestes et, enfin, de rêver, grâce à lui, d’une vie pleinement 

humaine, joyeuse de se consacrer à l’amour. 
 

La Très Sainte Marie, Mère de notre Sauveur, a eu le courage d’embrasser ce rêve de Dieu, en mettant sa jeunesse 

et son enthousiasme dans ses mains. Que son intercession nous obtienne la même ouverture de cœur, la diligence 

à professer notre ‘‘Me voici’’ à l’appel du Seigneur et la joie de nous mettre en route (Lc 1, 39), comme elle, pour 

l’annoncer au monde entier. 
 

Du Vatican, le 27 novembre 2016         François 


